
THÈME 1 : L’EUROPE, THÉÂTRE MAJEUR DES 

GUERRES TOTALES 

(1914-1945) 

Comment l’Europe a-t-elle été marquée par la guerre entre 1914 et 1945 ? 

 Chapitre 1 : CIVILS ET MILITAIRES DANS 

LA 1ère GUERRE MONDIALE 

Introduction : Les crises de 1914 et le déclenchement de la 
guerre : 

 

 



 

 

 



 

Je me repère dans l’espace : l’Europe en 1914 

 

 

 

 



 

 

un armistice : arrêt des combats mais qui ne met pas fin à l’état de guerre 

Sur le front occidental, on distingue 3 phases : guerre de mouvement (1914) – 

guerre de position (1915 – 1917) – guerre de mouvement (1918) 

guerre de mouvement : phase offensive visant à percer les lignes ennemies 

guerre de position (ou guerre de tranchée) : phase défensive dans laquelle les 

armées se font face, repliées dans des tranchées 

1/ Un conflit long et violent 

Les plus grandes puissances industrielles sont engagées : cette grande guerre 

industrielle est marquée par la production d’armements en masse.  

La recherche scientifique et les innovations technologiques s’accélèrent et rendent 

les armes massivement meurtrières : l’artillerie vient en premier et emploie des 

centaines de millions d’obus. De nouvelles armes font leur apparition, comme les 

avions, les tanks, les sous-marins, les lance-flammes ou les gaz (début de la guerre 

chimique), portant partout la guerre (sur terre, air et mer). 

C’est pour cette raison que la violence de masse concerne avant tout les soldats.  

Le front : la zone de combat 

l’arrière : les régions où on ne se bat pas, situées en arrière du front 

une tranchée : fossé creusé dans le sol destiné à abriter les combattants 

un poilu : surnom donné aux soldats français de la guerre de 14-18 



Durant la guerre de mouvement (Bataille des frontières, de la Marne) comme de 

durant la guerre de position (Verdun, Somme, chemin des Dames) de nombreuses 

offensives sont vaines et extrêmement meurtrières. L’épuisement, la peur mais aussi 

la non-organisation des états-majors causent des mouvements de mutinerie en 1917 

particulièrement. 

Mutinerie : révolte ouverte, collective, contre une autorité établie (armée), 

désobéissance aux ordres des supérieurs. 

Durant la guerre de position, la vie dans les tranchées : l’exemple de Verdun (1916) 

=> vainqueur : général/maréchal Pétain 

Les « indigènes » des colonies sont également concernés et sont acheminés par 

bateaux en métropole puis vers les lieux de combats. Durant la 1ère guerre mondiale 

(et la 2ème), les tirailleurs sénégalais se rendront célèbres par leur courage. 

2/ Les civils mobilisés dans la guerre 

L’arrière : les régions où on ne se bat pas, situées en arrière du front 

Guerre totale : guerre qui mobilise pour la victoire toutes les ressources militaires, 

économiques et humaines (les civils aussi) 

Economie de guerre : conversion de l’économie d’un pays aux besoins de la 

guerre (productions, main d’œuvre, financement) 

Des conditions de vie se dégradant 

Le coût de la vie quotidienne augmente (les denrées se raréfient, difficultés 

d’approvisionnement) => situation de pénurie : il y a des restrictions alimentaires. 

Des zones du Nord et de l’Est de la France sont occupées par les allemands qui font 

régner la terreur, enlèvent/déplacent des familles, … 

De nouvelles ouvrières 

Les hommes étant mobilisés sur le front, ce sont les femmes qui occupent les postes 

de travail dans les usines qui sont parfois reconverties (en fabrique d’armes 

essentiellement). On parle alors des « munitionnettes » et des « obusettes ». 

A l’arrière, dans le pays, l’Etat veille à la mobilisation de la population, à 

l’enthousiasme en contrôlant les courriers (des poilus) venant du front, les 

publications hostiles à la guerre (romans, poèmes, …), les informations liées aux 

mutineries….On parle de censure.  

Parallèlement, des affiches, des reportages filmés ou des témoignages, de nouveaux 

programmes scolaires incitent les français à soutenir la démarche de l’Etat (par 

exemple par des dons matériels ou or/argent => emprunt national, …) et exaltent le 

patriotisme. On parle de propagande. 



la censure : contrôle de l’Etat sur l’information et sur toute forme d’expression 

avant d’en autoriser ou non la diffusion 

la propagande : ensemble des actions menées pour influencer l’opinion publique 

et l’amener à soutenir un gouvernement ou à avoir certaines idées 

Les représentations artistiques 

L’art-artisanat réalisé dans les tranchées 

A partir des matériaux de récupération issus d’obus, de munitions, de casques, … 

les poilus réalisent des objets/œuvres d’art comme des chandeliers, des bagues, 

bracelets, … 

Certains dessinent au cœur des tranchées (description). 

L’art marqué par la grande guerre 

Des romans, des tableaux, des sculptures, des pièces de théâtre, des compositions 

musicales réalisés par des artistes mobilisés, fleurissent durant la guerre et dans les 

années  1920. 

De nouveaux courants apparaissent : anticonformistes et pacifistes. 

3/ Le génocide arménien, un symbole de la violence de masse à l’arrière 

En 1915, le gouvernement turc profite de la guerre pour exterminer les Arméniens 

(chrétiens) de l’Empire ottoman (majoritairement musulman). Il les accuse de 

trahison et ce génocide* fait plus d’un million de morts.  

Un génocide : extermination volontaire, systématique et organisée de tout un 

peuple 

4/ Une guerre à l’origine d’une vague révolutionnaire en Europe : les 

révolutions russes  

La guerre a de profondes conséquences dans l’Empire russe. En 1917, l’Empire 

russe mal préparé connaît de nombreuses défaites. Les pénuries alimentaires, 

l’augmentation des prix, le chômage provoquent des mécontentements populaires 

dans les grandes villes. En Février 1917, une 1ère révolution renverse le Tsar Nicolas 

II qui abdique.  

En octobre 1917, les révolutionnaires bolchéviks prennent le pouvoir en Russie. Ce 

sont des communistes qui veulent créer une société égalitaire sans classes 

(ouvriers/bourgeois), ni propriété privée.  

La révolution russe devient un modèle pour les communistes et dans plusieurs pays 

européens, ils tentent de prendre le pouvoir. 

un bolchevik : révolutionnaire russe partisan de Lénine et du régime communiste. 



le communisme : idéologie qui veut créer une société sans classe ni propriété 

privée. 

Conclusion : Une guerre traumatisante dans une Europe 
bouleversée : 
A/ Un lourd bilan humain et matériel 

Bilan humain :  

•  environ 10 millions de morts (pas toujours identifiables), 1.4 million de morts 

pour la France 

•  au moins 1,1 million d’invalides. Ceux qui sont défigurés s’appellent les 

« gueules cassées ». 

•  génération manquante (environ 1 million) correspondant au « non-

naissances » 

Bilan matériel : 

• Les zones du front sont détruites. 

• Les Etats sont endettés. 

• L’Europe est affaiblie, les Etats-Unis sortent enrichis et puissants de la guerre. 

B/ Des traités de paix : une nouvelle carte de l’Europe  

  Après la signature de l’armistice à bord d’un train à Rethondes, le 11 
novembre 1918 vient le temps, à partir de janvier 1919, d’établir plusieurs 
traités de paix sous l’égide ( = la direction) des pays vainqueurs. La SDN (= 
Société des Nations) est créée pour établir notamment les bases d’une paix 
durable en Europe et dans le monde. Mais l’Europe politique issue des traités 
de paix nourrit un fort ressentiment (rancœur) en Europe. Les Empires 
centraux doivent accepter les dures conditions de paix mais aussi reconnaître le 
nouveau tracé des frontières. L’Allemagne, coupée en deux, et devant verser 
132 milliards de marks-or, s’estime humiliée, elle parle du « Diktat » de 
Versailles. 
(La SDN est donc l’ancêtre de l’ONU) 

  


